
 

Fiche n°4, rapporteur 
 

Rêver l’Église pour demain 
Ce que j’en vois aujourd’hui, ce que j’en espère pour demain 

 
 
Pour vous, qu’est-ce que l’Église ? Quand vous entendez parler de l’Église, quels mots ou 
quelles images vous viennent spontanément ?  
VERBATIMS : 
L’Eglise : lieu de grâce où l’on se recentre sur le spirituel 
Assemblée  
Rome : (structure) 
Clocher, place centrale du village, lieu de rassemblement des chrétiens, même si de plus en plus réduit. 
Œcuménisme : lieu où l’on pense aux autres confessions 
Lien d’humilité 
L’Eglise a changé, ce n’est plus la même que celle de nos parents 
Quelle image pour ceux qui n’y vont pas ? 
Lieu de calme de sérénité qui favorise la prière 
Lieu de joie, de connaître Dieu 
Lieu de rassemblement pour les funérailles 
Lieu de prière de l’assemblée chrétienne (messes) 
Idéal pour un chrétien à la suite de Jésus. 
 
Elle se décline à plusieurs niveaux = local, diocésaine, à l’échelle d’un continent etc. 
D’autres vivent leur foi différemment de nous, ça peut être inspirant. 
Ils sont plus joyeux extérieurement. Nos jeunes s’y retrouvent plus. 
Les groupes (bible…) permettent de partir de la même foi et d’aller plus profondément dans la relation. 
On ne peut pas vivre sa foi de manière isolée. 
 
Je vois spontanément un lieu, une bâtisse, un repère ; on peut voir le clocher comme un repère dans 
chaque village. On peut se rassembler et transmettre à celui qui vient par hasard. 
Se souvenir, parler, transmettre, ce à quoi nous avions été témoins, les toutes premiers chrétiens aussi. 
C’est ce que nous continuons à faire aujourd’hui. 
Est-ce que ces obligations sont toujours en lien avec le témoignage/message initial ? 
Est-ce que nous nous en éloignons ? et comment et pourquoi ? 
 
En premier l’Eglise c’est la multitude des chrétiens 
Après c’est le bâtiment où se rassemblent les chrétiens et tout lieu où se rassemblent les chrétiens c’est 
aussi l’église. 
D’autant que le bâtiment église appartient à la municipalité. 
 
D’abord du rassemblement, de la diversité et de l’unité, de l’ordre et du désordre. Lieu où faire de 
nouvelles choses et d’expérimenter, dernier lieu où on peut se lancer à faire quelque chose de nouveau. 
 
Un refuge, un temps extrait du temps et un lieu où on trouve la paix. Lieu où toute querelle cesse. 
Lieu où il y a le sens de l’accueil de l’autre quand on est nouveau. 
Chacun y a sa place, et un tout petit rien peut être valorisé. Ce que les gens acceptent de faire 



 

 
On peut accéder à faire des choses sans prouver qu’on a le diplôme, qu’on est capable. Souvent on a 
des compétences non validées. 
 
Lieu, bâtisse, un repère. Partager, prier, se souvenir, transmettre. Hors du temps 
La paix, lieu de rêve. Objectifs en lien avec le message initial, refuge. 
Nous en éloignons-nous ? 
Eglise multitude des chrétiens et ensuite bâtiment 
Tout lieu où se rassemblent les chrétiens, c’est l’Eglise 
Rassemblement, assemblée, un lieu où un ordre se fait , diversité et unité à la fois, lieu à suscité des 
chances, des occasions. 
 
Eglise corps du Christ, chacun à notre mesure nous en sommes un de ses membres, guidés par 
l’Evangile. 
Les mots : diversité, peuple de Dieu, rigidité, conservatisme, même si le pape François veut des 
ouvertures sur le monde, veut son Eglise plus humble, inscrite dans le 21ème siècle, soucieuse des 
problèmes de pauvreté, de menaces environnementales. 
 
L’Eglise : maison de Dieu, mais tellement « poussiéreuse… » (et je ne parle pas du ménage). Les églises 
sont des bâtiments avec pour la plupart de superbes architectures, j’aime le calme et la sérénité qui y 
règne, mais pour autant je ne m’y sans pas toujours à l’aise. On devrait pouvoir y rentrer et se sentir 
accueilli ; Je ne suis pas très pratiquante car je ne retrouve pas ma foi dans ce que l’Eglise propose. 
Certains textes sont trop pompeux et reflètent un autre temps qui ne parle pas aux jeunes. Dieu est 
humble et pourtant l’Eglise n’est que faste, luxuriance et grandeur. C’est trop clinquant et pas assez mis 
aux goûts du jour ; les jeunes ne peuvent pas se sentir attirés par ces images enfermées dans le passé. 
 

 
 
CONSENSUS : 
Rassembler, une diversité devient unité, c’est un lieu de liens, d’échange, lien de transmission. 
 
 
 
 
 

 

Une Eglise synodale est une Église où tous "marchent ensemble" pour annoncer 
l’Évangile. Quels sont ceux qui sont absents de cette "marche ensemble" ? Pourquoi ? 
Est-ce que je participe à cette "marche ensemble" dans l’Église ? Si non, pourquoi ? Si 
oui, comment ? 

VERBATIMS 
Des fois je me sens absent des fois présent. 
Pas toujours, je suis parfois consommateur 
Oui et non parce que ça correspond à moi-même, on a le feu sacré parfois et d’autre fois je suis 
consommateur. 
Dans la démarche il y a l’individuel et le collectif, le visible et l’invisible de notre foi. Il y a la démarche 
individuelle qui se conforte dans le collectif. 
Marie (apparition/signes) m’aide à croire et me protège. 
Les allergiques, laïcs radicaux, autres religions, les athées 
Tant bien que mal je pense participer à l’évolution de l’église simplement :  



 

-par la prière : individuelle ou collective 
-le partage 
-la fraternité en aidant au mieux mes enfants, mes voisins, en association 
Pourquoi n’est-on pas des phares ? 
 
Synodale/marche ensemble 
Le synode est de s’intéresser à ce que le peuple de Dieu dit ; Le peuple est baptisé, aussi chaque homme 
est baptisé et donc inspiré et les mots de chacun sont importants. 
Le « C ? » des absents est importante et me taraude. Cela laisse 70% des personnes de culture 
chrétienne qui ne se revendiquent pas. Ont-ils envie ? comment les rejoindre ? 
Il y l’idée : est-ce que je suis digne ou pas digne… ; tous ne se retrouvent pas ; rejoignez-nous ! 
 
Condamné à ne plus avoir sa place, rejeté, tu ne penses pas ce qu’il faut. J’ai fait l’expérience que le 
curé me disait « tu te trompes ». Est-ce que les prêtres dans leur formation abordent les questions 
relationnelles ? 
Notre église est accueillante, mais comment trouver un chrétien à qui parler, les gens cherchent à 
l’église et à l’église il n’y a personne. 
 
Dans notre attitude, partout, à l’hôpital, dans les magasins, soyons ouverts et capables d’écouter. 
La forme de l’Eglise formelle est de moins en moins accessible. 
Nous nous sommes tous l’Eglise informelle, nous pouvons accueillir, écouter dans des contextes autres 
(que celui de la messe, du caté etc…) 
 
Vivre l’évangile et orienter nos rencontres perso vers des personnes de mon église qui en prendront 
soin. 
Une kermesse de paroisse annuelle, sûre. 
 
Accessibilité plus simple, plus large, avec des prénoms sur des visages, des numéros de téléphone, 
mettre en place un blablacafé. 
 
Comment emmener les personnes que nous rencontrons jusqu’à l’Eglise ? 
Il faudrait multiplier les modes de rencontre, et mettre en lien.. ; aller tranquille, donner l’envie d’être. 
 
Comment je joins mon évêque ? comment je suis écoutée dans mon église ? on parle de bienveillance 
et d’écoute dans l’Eglise et à notre échelle nous constatons que nos simples responsables déjà ne nous 
répondent pas. 
Et comment en vérité réapprendre à accueillir et à écouter ? 
Je rêve d’une Eglise qui reconnait son prochain, sans négligence. 
 
C’est involontaire de notre part d’être négligent, nos soucis et la société qui nous rendent négligents. 
Se refaire une définition de l’Eglise qu’on a pu idéaliser. Se redire qu’on est d’abord pauvres. 
 
S’intéresser à ce que le peuple a à dire et le peuple est inspiré. 
Comment rejoindre ceux qui sont hors de l’église ? 
Pourquoi je n’y vais pas ? manque de temps ? pas l’impression d’être tous ensemble ? 
Aller enquêter auprès de ceux qui ne viennent pas ou plus ? 
On ne peut pas être accueillant et trouver les portes fermées 
Eglise informelle- accueil dans l’église formel 
Je ne suis pas assez témoin 
Informations écrites sur l’accueil – interroger les gens. 
 



 

L’Eglise semble de moins en moins faire écho dans notre société. De moins en moins de personnes s’en 
réclament et pourtant, recherche, réflexion spirituelle sont des centres d’intérêt forts pour nos 
contemporains. 
Paradoxe de représentation entre ce qu’est l’église aujourd’hui et l’image d’une église pré Vatican II 
qu’ont gardé ceux qui s’en sont éloignés. 
Marcher ensemble : où chacun a sa part à accomplir 
 
Quand je réfléchis à ma foi et ce qu’elle représente je me trouve à contrecourant par rapport à ce que 
je vois autour de moi. Marcher ensemble oui, mais est-ce que l’on veut tous aller au même endroit et 
prendre le même chemin ? Je ne participe pas à beaucoup de choses parce qu’en fait elles ne me 
donnent pas envies, non pas qu’elles sont mal organisées, loin de là, mais parce que les sujets ne sont 
pas forcément des choses qui m’intéressent. La foi se vit différemment pour chacun de nous, je parle 
souvent avec Dieu, je fais mon petit monologue…je n’ai pas besoin de plus pour le moment. Je ne suis 

pas un bon berger, ni un bon prophète mais je ne pense pas qu’il m’en veuille 😊 

 
CONSENSUS :  
Interroger les gens hors Eglise, les écouter ; nous rendre accessibles personnellement et visible (un 
visage + un prénom) pour faire et fabriquer les liens et les faire vivre. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

De quoi rêvez-vous pour l’Église ? Qu’est-ce qui permettrait à l’Église d’être plus 
synodale (être avec tous pour avancer ensemble) ? 

VERBATIMS  
Pourquoi n’est-on pas bon ? (même chrétien) 
Origine du mal, de la folie des hommes 
Plus fraternelle, joyeuse, plus modeste 
Rêver d’une église unie (entre catholique et différentes confessions chrétiennes) 
Rêve d’une église ou les femmes pourront célébrer 
Une église plus visible même dans l’humanité 
Une église qui s’adapte à son époque. 
 
Blablacafé le mardi 
Lieux conviviaux – broc et « ficelle ? » -> fête paroissiale 
Etablir un annuaire 
Mais comment rejoindre ceux qui ne peuvent pas aller vers ce groupe ? 
Il faut multiplier les modes de rencontre 
(accueillir sans négligence, les soucis que nous avons, nous rendent négligents, accepter une église avec 
tous ses défauts.) 
 



 

Une Eglise plus vivante où se mêlent tous les âges avec des pasteures, plus ancré(e)s dans la vie 
contemporaine, avec une vie familiale selon leurs aspirations 
Une hiérarchie moins forte, des pôles (assemblées) de décisions plus ouverts. 
Une Eglise qui connaisse bien son histoire, dont les membres soient éclairés, instruits (lecture 
pertinente et approfondie de la bible) 
 
Pour moi l’Eglise idéale, c’est très cliché mais ça ressemblerait plus à celle des films américains bon 
public, un lieu ouvert avec un (ou une) pasteur… qui accueille et parle avec ses paroissiens de tout et 
de rien. C’est une Eglise plus joviale avec moins de manières et de protocole, plus de fraternité 
« naturelle » et un lieu de rencontre et d’échange autre que dans l’église ou chacun peut venir discuter 
et faire (ou proposer) une activité. C’est difficile de faire évoluer les mentalités dans ce sens, suivant les 
tranches d’âge il y a les ultra tradi et ceux qui n’osent pas tout chambouler et donc vivent leur foi 
autrement. 

 
 
CONSENSUS 
Chacun apporte sa pierre à l’édifice. 
Accueillir en vérité, écouter et connaitre l’autre sans négligence. Repartir d’une Eglise petite et pauvre. 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
AVEC LA PAROLE DE DIEU. 
 
Une personne du groupe lit le texte à voix haute.  
Ensuite chacun peut relever un mot, une phrase, une attitude qui le touche particulièrement et le 
partager au groupe (Attention, il ne s’agit pas de débattre ni de se répondre mais d’écouter la parole de 
l’autre et de la laisser résonner.) 
 

Prenons une comparaison : le corps ne fait qu’un, il a pourtant plusieurs membres ; et tous les membres, 
malgré leur nombre, ne forment qu’un seul corps. Il en est ainsi pour le Christ. Mais, dans le corps, Dieu a 
disposé les différents membres comme il l’a voulu. S’il n’y avait en tout qu’un seul membre, comment cela 
ferait-il un corps ? En fait, il y a plusieurs membres, et un seul corps. L’œil ne peut pas dire à la main : « Je 
n’ai pas besoin de toi » ; la tête ne peut pas dire aux pieds : « Je n’ai pas besoin de vous ». 

1ère lettre de Saint-Paul apôtre aux Corinthiens 12, 12.18-21 

 
Y-a-t-il un lien entre ce texte et les questions qui précèdent ? Qu’est-ce qui me touche ? 
Pourquoi ? 
Le corps humain est un chef d’œuvre 
Le corps humain est l’usage du peuple de Dieu 
Chaque membre est indispensable au fonctionnement du corps 
 



 

Liens avec les questions 1.2.3 
-question 3 = où l’on « ful ?? » le rêve d’une église unie alors que St Paul nous parle d’une église unie 
-question 1 = église composée de plusieurs membres indispensables les uns des autres 
-touchés par les prophètes de notre temps. 
 
On a besoin des uns et des autres. Notre société est individualiste car elle privilégie le mécanique, 
l’efficacité. Se rassembler c’est l’essence même de notre vie. Trouver des lieux où des choses existent 
déjà naturellement. 
Du texte, si on ne vit pas ce rassemblement, on est pas entier. La solitude non choisie nous fait du mal, 
nous l’avons découvert ; Comment se remettre en lien ? moi, quel membre du corps je suis, comment 
me rendre joignable pour être en avec le corps. En Eglise, je, mais en église que dit l’autre de mon « je ». 
L’Eglise m’accueille avec mes blessures, mais tu as plein de choses qui peuvent être précieuses pour 
l’église. 
 
« je n’ai pas besoin de vous » 
Nos frères qui ne sont pas en église nous disent cela en étant loin… 
Si je n’ai pas besoin de toi, c’est une illusion (il y plusieurs membres et un seul corps). C’est ancré dans 
notre conviction de « savoir », d’avoir la vérité, donc je n’ai pas besoin de l’autre. Mais l’autre, si je 
l’écoute, si j’ai besoin de lui, va me mettre plus en direction de la vérité qui je n’ai pas. Ca semble évident 
que tout le monde a besoin de l’autre. 
 
Avoir des lieux, des espaces où nous connaitre. Dans les critiques des non pratiquants, on entend là où 
ils nous attendent, et c’est là que nous pouvons les écouter. 
 
Il n’y a pas pré-éminence d’un membre sur l’autre, souvent l’avis, l’injonction de celui qui « sait », tue 
la discussion naissante. 
 
 
Pas besoin de toi ? illusion 
Détenir la vérité 
Pourtant il peut m’apporter, me corriger, me donner la direction, me donner une vérité.  
Société individualiste 
L’autre membre de notre corps : eglise 
Identifier les dons de chacun (enrichir sa connaissance de soi par le regard, les paroles des autres, cela 
demande de l’humilité) 
 
Bien sûr le lien est fondamental ! 
Ce qui me touche : l’idée de fraternité qui transparait… l’Eglise doit être présente, ouverte à tous, 
pratiquants ou non, elle ne doit pas être dans l’Entre-Soi. 
Comment arriver à cet idéal ??? 
Aller de l’avant, sans crispation, ni retour au passé. Prendre en compte les attentes des nouvelles 
générations, être dans la proximité. 

 


